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PATRIMOINE

Un hommage sera rendu à Micheline Rapine (1935-2013) à l’Hôtel-Dieu de Château- 
Thierry, le 9 juillet prochain. Une plaque mémorielle devrait être dévoilée dans le grand 
hall pour rappeler que le Musée du Trésor de l’Hôtel-Dieu ne peut exister aujourd’hui que 
parce que Micheline Rapine a œuvré avec courage et opiniâtreté pendant plus de 35 ans. 
La cérémonie aura lieu dans le contexte, cette année 2026, d’un anniversaire, celui des 

150 ans du début de la construction en 1876, 
par l’architecte Eugène Rouyer, de l’imposant 
hôpital du XIXe qui abrite aujourd’hui le musée.

L’histoire extraordinaire d’un trésor oublié
Retour sur l’histoire extraordinaire de la redé-
couverte d’un trésor longtemps oublié : il était 
une fois une jeune Micheline Duval de 17 ans, 
qui ne connaît rien du passé de l’Hôtel-Dieu et 
qui y est embauchée en 1952 à la fois comme 
employée aux écritures, vaguemestre et ma-
gasinière. Au fil des années, Micheline deve-
nue madame Rapine, prend du galon jusqu’à 

accéder en 1973 aux responsabilités des Services économiques du centre hospitalier, 
alors encore en centre-ville. Elle a déjà entendu le message de prudence de sœur Thé-
rèse d’Avila, la dernière religieuse augustine présente sur le site : « Ne laissez jamais un 
employé seul pénétrer dans les greniers de la communauté, car il y a là des choses très 
importantes ». Peu de temps avant de mourir, cette religieuse en avait remis les clés à 
monsieur Behrens, chargé des Services économiques.

Des œuvres d’art abandonnées aux araignées, aux souris et aux rats
Au jour du départ en retraite de son prédécesseur, Micheline Rapine programme dès le 
week-end suivant une visite des fameux greniers, sous les toits du vieux bâtiment du 
XVIIe siècle. C’est à ce moment que sa vie bascule. Elle-même a raconté l’émotion de 
cette découverte : « Je pénétrais seule dans une véritable caverne d’Ali Baba. Derrière la 
porte principale que j’avais peine à entrouvrir, une armoire complètement effondrée, ainsi 
que deux vieux sommiers, interdisaient, mieux qu’une serrure, l’accès à cette importante 
réserve où un désordre indescriptible régnait. Objets et mobiliers très anciens étaient 
entassés pêle-mêle dans cet univers réservé aux araignées, aux souris et aux rats ». 
Bref, une vision de désolation pour une toute première exploration sommaire d’un gise-
ment exceptionnel d’œuvres d’art en péril. « Je fus prise d’une frénésie subite - écrira- 
t-elle -. J’ai exploré les greniers pendant tout un week-end. Sœur Thérèse d’Avila avait 
donc raison ! Pauvre Trésor, que lui était-il arrivé ? Avait-il mérité un tel naufrage au XXe 
siècle, après tant d’épreuves surmontées vaillamment au cours des siècles passés ?  
Il fallait sauver, sauver à tout prix. Il fallait poser des verrous partout garantir la sé-
curité des greniers, récupérer les parchemins éparpillés, les classer, les ranger (...) ».  
On connaît trop peu la suite. Pendant des années, chaque soir, chaque samedi et très 
souvent le dimanche, Micheline Rapine se met au travail, bénévolement ; elle détermine 
des lieux de réserves ; elle remue ciel et terre ; et elle attend patiemment le déménage-
ment total des services de l’hôpital pour y créer des salles d’exposition.

Une association Arts et Histoire est créée en 1992 sous l’impulsion de l’ancien maire 
Pierre Lemret qui en sera le premier président avec pour ambition de créer un mu-
sée. La mobilisation est générale, élus, administrations, entreprises, mécènes, simples 
donateurs et nombreux bénévoles. Un inventaire liste un total de 1356 œuvres d’art 
dont une douzaine classées Monuments historiques. L’aboutissement, un peu plus de 
35 ans après la découverte, ce sera en 2010 l’ouverture officielle du Musée du Trésor 
de l’Hôtel-Dieu. Micheline Rapine a alors 75 ans et elle est reconnue à hauteur de son 
engagement : déjà officier de l’Ordre national du mérite, elle reçoit la Légion d’honneur. 
Elle meurt trois ans plus tard, avec la satisfaction de sa grande œuvre accomplie.

Une première plaque dès 2013 avenue Joussaume Latour
Dès septembre 2013, une première plaque est inaugurée avec éclat à la mémoire de 
Micheline Rapine au pied de la tour des Augustines tout au bout de l’avenue Joussaume 
Latour en présence de sa fille Françoise et de ses petits-enfants Swann et Cosima. 
Malheureusement, cette plaque est victime de vandalisme puis disparaît. C’est pourquoi 
la famille, l’équipe d’animation muséale, l’association Arts et Histoire et les élus ont voulu 
une nouvelle plaque hommage ; elle sera à l’abri dans les murs de ce musée, désormais 
trésor du territoire, auquel Micheline Rapine aura consacré une majeure partie de son 
existence. 							                B.C.
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Une plaque mémorielle pour Micheline Rapine, 
à l’origine du Musée du Trésor de l’Hôtel-Dieu

Micheline Rapine devant l’une des plus remarquables œuvres 
du Musée du Trésor de l’Hôtel-Dieu, un coffre de l’empire 

moghol en bois et ivoire du XVIIe siècle
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CHÂTEAU-THIERRY
13 place Jean de la Fontaine

03 23 70 55 94 - www.optical-free.com

SOLDES
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AVENIR

Pendant deux jours, la cité castelle est deve-
nue le théâtre des réflexions sur l’avenir des 
territoires et le rôle essentiel des petites villes 
dans la cohésion du pays.
Autour de Sébastien Eugène, maire de Château- 
Thierry, de nombreuses personnalités ont 
participé aux échanges, parmi lesquelles 
Françoise Gatel, ministre de l’Aménagement 
du territoire et de la Décentralisation, Michel 
Fournier, ministre de la Ruralité, Jean Cas-
tex, ancien Premier ministre et président de 
la SNCF ou encore Clément Beaune ancien 
ministre délégué chargé des transports, haut 
commissaire à la stratégie et au Plan. 
Au Palais des Rencontres, les débats ont por-
té sur des sujets majeurs : accès aux soins, 
sécurité, mobilité, fiscalité locale, vieillisse-
ment de la population, vitalité démocra-
tique et adaptation au dérèglement 
climatique. Parmi les temps forts 
de ces Assises figuraient une 
conférence consacrée à l’at-
tractivité des territoires. Une 
étude Ipsos a révélé que près 
de 70% des personnes souhai-
tant s’installer dans une petite 
ville ont moins de 35 ans. Qualité 

de vie, proximité des services, 
environnement préservé et ac-
cès au logement figurent par-
mi les principales motivations. 
Une tendance qui confirme 
l’attractivité croissante des 

villes à taille humaine comme 
Château-Thierry.

Les participants ont égale-
ment pu découvrir les richesses 
du territoire à travers plusieurs vi-
sites avec le château médiéval, le 
Monument Américain de la cote 
204, les caves Pannier et la mai-

son natale de Jean de La Fontaine, 
récemment rénovée.

La clôture des Assises a été marquée par 
une annonce particulièrement attendue : la 
prolongation du programme “Petites Villes de 
Demain” jusqu’en 2027. Ce dispositif, destiné 
à accompagner la revitalisation des centres-
villes et centres-bourgs, permettra aux col-
lectivités de poursuivre leurs projets d’amé-
nagement, de développement économique et 
de maintien des services de proximité.

Avec plus de 400 participants, des 
échanges nourris et des annonces 

concrètes, cette édition 2026 aura 
confirmé la place grandissante 
des petites villes dans les poli-
tiques d’aménagement du terri-
toire et dans les aspirations des 

Français.

Château-Thierry au rendez-vous des Petites Villes de France
Les 18 et 19 juin 2026, Château-Thierry a accueilli la XXVIIIe édition des Assises Nationales des Petites Villes de France (APVF),

réunissant plus de 400 participants, ministres, maires, responsables institutionnels et acteurs territoriaux venus de toute la France.
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UN RESEAU OPÉRÉ PAR

L’Union des Communautés de Communes du Sud de l’Aisne 
ou PETR - UCCSA est soutenue par le Département de l’Aisne

LA SUITE DE LA PROGRAMMATION
Le 17 juillet 

à MARIGNY-EN-ORXOIS 
• AKAB (Celtic Punk Rock) 

• Como Como (Pop) 
• Cie Nomad Nomad : 

l’Ethno Machine

Le 24 juillet 
à NOGENTEL 

• Cut Capers (Latin Funk Soul)
• Swing Shady (Pop manouche)

• Roller Girl (DJ) 

le 31 juillet 
à VALLÉES EN CHAMPAGNE 
• Que Tengo ! (Afro Latin Music) 
• La Mordue (Chanson française) 

• Cie Nomad Nomad : 
la Battmobile. 

SHAPE (Rock), LMZG (Electro swing/techno cuivrée) et Dartagnan 
Camara (percussions). LMZG fédère partout où il passe ! Véritable 
tornade d’énergie, le groupe fusionne une électro moderne avec la 
chaleur d’une section cuivre typée brass band (saxophones, trompette). 
Les messages sont portés par un duo de chant mixte et une présence 
scénique incroyable : costumes métalliques, décor “néon”, vous voilà 
plongés dans une esthétique rétro-futuriste créative, entre les sons 
d’un dancefloor club et d’une performance électro-brass taillée pour 
les festivals. Le tout, saupoudré de swing et de samples rétro 20’s, 
dans une folie palpable ! Préparez-vous à danser : ça va être lourd, car 
chaque concert est une claque : dansante, cuivrée et fédératrice.

Les Fonds de Bouteilles (Chanson française), The Sunvizors (Reggae/
Trip-hop/Electro) et la Cie Nomad Nomad avec La Boom Machine 
Après une tournée 2025 couronnée de succès, The Sunvizors confirme 
sa place parmi les formations incontournables de la scène indépen-
dante française. Leur fusion unique de reggae, trip-hop et électro a 
conquis public et programmateurs. À chaque date, le groupe a su offrir 
une expérience immersive et vibrante, consolidant sa réputation de 
formation à voir absolument sur scène. Portés par la voix envoûtante 
et magnétique de Joy, les cinq musiciens poursuivent leur explora-
tion sonore toujours ancrée dans l’âme du reggae mais ouverte à de 
nouvelles textures et influences. Aujourd’hui, The Sunvizors s’impose 
comme l’un des porte-voix les plus inspirés de la scène indépendante, 
prêts à écrire un nouveau chapitre fait de rencontres, de voyages so-
nores et d’émotions partagées.

Le 3 juillet à Mont Saint-Père

Le 10 juillet à Beuvardes

Des actions concrètes
pour améliorer l’autonomie des 

personnes malvoyantes
Grâce au succès des actions  
du Lions Club Cité des Fables, 
no tamment   l ’ opéra t ion  
Panettones de fin d’année 
et son traditionnel loto, le 
club service poursuit son 
engagement en faveur des 
personnes en situation de 
handicap. Mercredi 17 juin, 
le club a remis à Château-
Thierry deux kits Rango à 

Dominique Karelus et Alain Hennequin, portant à quatre le nombre 
de dispositifs déjà financés par l’association. Rango représente 
aujourd’hui une véritable avancée technologique au niveau national pour 
les personnes déficientes visuelles. Fixé sur une canne blanche classique, 
ce dispositif intelligent détecte les obstacles au sol mais aussi ceux situés 
en hauteur, souvent invisibles pour une canne traditionnelle : branches 
d’arbres, tables, barrières ou encore hayons de véhicules. Connecté à 
un smartphone, Rango informe l’utilisateur par des indications sonores 
et lui permet de se déplacer avec davantage de sécurité, de sérénité et 
d’autonomie. Véritable “bouclier virtuel”, il réduit les risques de collision, 
la fatigue et le stress liés aux déplacements quotidiens. Par ce don 
concret, le Lions Club Cité des Fables confirme sa volonté d’améliorer 
le quotidien des personnes malvoyantes et de soutenir l’innovation au 
service du handicap. 

SOLIDARITÉ
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PUBLIREPORTAGE

Mathieu Malard : « chaque famille a son histoire, 
chaque hommage mérite d’être unique »

Comment êtes-vous devenu conseiller 
funéraire ? - Je suis arrivé dans ce métier il y a 
plus de seize ans un peu par hasard. Ce qui de-
vait être au départ une mission ponctuelle s’est 
rapidement transformé en véritable vocation. Au 
fil des rencontres et des familles accompagnées, 
j’ai découvert un métier profondément humain 
qui m’a passionné. Après avoir travaillé dans 
des entreprises indépendantes comme dans de 
grands groupes, j’ai souhaité créer ma propre 
structure afin d’exercer selon mes valeurs : 
proximité, écoute et bienveillance.

Quelles sont les qualités indispensables pour 
exercer ce métier ? - Comprendre les attentes 
de chaque famille pour un accompagnement 
respectueux. La discrétion est également in-
dispensable. La disponibilité fait aussi partie in-
tégrante de notre métier : un décès ne prévient 
jamais. Nous sommes joignables et intervenons 
24 heures sur 24 et 7 jours sur 7 pour répondre 
aux urgences et soutenir les proches dès les 
premiers instants. Il faut enfin savoir s’adapter, 
car chaque famille et chaque situation sont 
uniques.

Comment définiriez-vous votre rôle aujourd’hui ? 
Je coordonne l’ensemble de l’activité, mais je 
reste avant tout un homme de terrain. Je reçois 
les familles, accompagne les convois et participe 
aux cérémonies. Cette proximité me permet 
de rester au plus près des besoins des familles 
comme de ceux de mon équipe.

Quelle importance accordez-vous à la person-
nalisation des obsèques ? - Elle est devenue 
essentielle. De plus en plus de familles souhait-
ent rendre un hommage fidèle à la personnalité 
du défunt. Musiques, discours, décors ou 
monuments personnalisés : nous proposons de 
nombreuses possibilités afin que chaque céré-
monie soit unique et corresponde à l’histoire de 
la personne disparue.

Quels sont les moments qui vous marquent le 
plus ? - Les remerciements des familles sont les 
plus belles récompenses. Ils nous confirment 
que nous avons accompli notre mission avec 
justesse. Certaines situations restent également 
très marquantes, comme l’incendie survenu à 
Charly-sur-Marne où nous avons dû prendre 
en charge huit victimes. Dans ces moments 

difficiles, il faut rester professionnel tout en con-
servant une profonde empathie.

Quel message souhaitez-vous transmettre 
aux habitants du territoire ? - Notre métier est 
souvent associé à des sujets douloureux, mais 
c’est avant tout un métier de cœur. Nous accom-
pagnons les familles sur tout le territoire dans 
une épreuve majeure de leur vie avec respect et 
disponibilité. Derrière notre enseigne, il y a des 
professionnels engagés qui placent le relationnel 
au centre de leur mission.

Qu’est-ce qui vous motive encore aujourd’hui ? 
- Aucune journée ne ressemble à une autre. 
J’aime cette diversité, le contact et la confiance 
que les familles nous accordent. Voir nos 
agences se développer tout en conservant nos 
valeurs de proximité, d’humanité et de qualité 
reste ma plus grande fierté.

À 36 ans, marié et père de deux enfants, Mathieu Malard dirige les agences de pompes funèbres 
de Charly-sur-Marne et Fère-en-Tardenois. Passionné par son métier, il place l’humain,

l’écoute et la proximité au cœur de son engagement quotidien.

Art Funéraire Malard
83, rue Emile Morlot

à CHARLY-SUR-MARNE
03 23 82 01 61

contact@pf-malard.com
www.pf-malard.com

Pompes Funèbres de Fère
2, av. de la Gare

à FERE-EN-TARDENOIS
03 23 82 72 84
contact@pf-fere.fr

www.pf-fere.fr
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Derrière cet événement 
d’envergure se cache pour-
tant le travail discret d’un 
homme que beaucoup de 
vététistes connaissent, mais 
dont le grand public ignore 
souvent l’importance  : Bru-
no Pousset. Depuis près 
de quarante ans, Bruno sil-
lonne les chemins du Sud de 
l’Aisne. Il a découvert le VTT 
à ses débuts et n’a jamais 
cessé depuis de parcourir 
les bois, les vallons et les sentiers de la ré-
gion. Une passion devenue au fil du temps 
une véritable mission : entretenir, préserver 
et faire vivre les chemins. Organiser une 
course de VTT ne consiste pas simplement à 
poser quelques flèches la veille de l’épreuve. 
Derrière chaque parcours se cachent des 
dizaines d’heures de repérage, d’entretien 
et d’aménagement. Arbres tombés, ronces 
envahissantes, passages fermés par la vé-
gétation, traces effacées par les intempéries 

ou les sangliers, le traceur 
connaît chaque difficulté et 
intervient souvent lui-même 
pour rendre les sentiers pra-
ticables. « Un bon parcours 
doit être ludique, propre et 
sécurisé », résume-t-il. Une 
philosophie qui l’accompagne 
depuis des années lorsqu’il 
dessine des circuits pour les 
clubs, les randonnées ou les 
compétitions. De Domptin 
au Charmel, en passant par 

Essômes-sur-Marne ou Mont-Saint-Père, 
il a participé à la création de quantités de 
parcours empruntés chaque année par des 
milliers de pratiquants. Son engagement dé-
passe largement le cadre de la compétition. Il 
a notamment conçu et aménagé le parcours 
VTT d’Essômes-sur-Marne ou le bike-park 
de Blesmes destiné aux jeunes vététistes. 
Une réalisation avec pour objectif d’offrir aux 
enfants un terrain de jeu et d’apprentissage 
inspiré des infrastructures que l’on retrouve 

sur les grandes compétitions nationales. Pour 
Bruno, la qualité des parcours est essentielle 
à la progression des jeunes. Les difficultés 
techniques, les pierriers ou les passages plus 
engagés permettent de préparer les futurs 
compétiteurs aux exigences des Coupes de 
France « si les jeunes ne rencontrent jamais 
ces obstacles à l’entraînement, ils les décou-
vriront en course », explique-t-il.
À quelques jours du Championnat des Hauts-
de-France, ce bénévole au sein de l’Etoile cy-
cliste passe encore ses soirées dans les bois. 
Armé d’une cisaille, d’une faux ou simplement 
de beaucoup de patience, il vérifie chaque 
portion du circuit. Rien n’est laissé au hasard. 
Une branche mal placée, un arbre tombé ou 
une zone devenue impraticable peuvent com-
promettre des mois de préparation pour un 
athlète. Son constat est aussi un appel à la 
vigilance. Sans bénévoles passionnés pour 
entretenir les sentiers, nombre de chemins 
finiraient par disparaître sous la végétation. 
Un patrimoine naturel que Bruno contribue à 
préserver.

Bruno Pousset trace les routes !
Le dimanche 14 juin, la commune de Blesmes a accueilli le Championnat des Hauts-de-France de VTT. 

Des centaines de coureurs, des plus jeunes aux vétérans, se sont retrouvés sur les sentiers du bois Pierre 
pour une journée de compétition de haut niveau.

SPORT

Hand : les +16, champions, 
les -15 finalistes

Le club de handball de Château-Thierry a vécu une fin 
de saison riche en émotions lors des finales 

de la Coupe de l’Aisne.
Les +16 Garçons ont décroché le titre au terme d’un scé-
nario incroyable. Menés de trois buts à une minute de la fin 
des prolongations, ils ont trouvé les ressources pour revenir 
au score avant de s’imposer lors de la séance de tirs au but. 
Une victoire héroïque obtenue avec seulement dix joueurs, 
symbole de leur solidarité et de leur détermination. Les -15 
Garçons se sont également illustrés en livrant une finale de 
grande qualité. Malgré une défaite d’un but seulement, ils 
ont démontré tout au long de la rencontre un remarquable 
esprit d’équipe et beaucoup de courage. Le club a salué leur 
magnifique parcours ainsi que l’investissement des entraî-
neurs.

L’Étoile Cycliste de Château-Thierry a vécu un week-end exceptionnel 
les 14 et 15 juin à l’occasion des Championnats des Hauts-de-France 

organisés à Blesmes

Le club a brillamment relevé le défi de l’organisation, saluée par l’ensemble 
des participants, tout en dominant la compétition. Les Castels ont multiplié les 
podiums dans toutes les catégories, des écoles de 
vélo aux seniors. Parmi les titres régionaux, Lisa 
Usseglio (U15F), Jacques Desgrousilliers (U17H) 
et Clément Trunet chez les seniors ont décroché le 
maillot de champion des Hauts-de-France. 
Les jeunes ont également marqué les esprits 
avec les victoires de Lise Goix, Alban Renoire, 
Camille Monin Denoux, Elina Goix et Lucien 
Deltombe. Cette moisson de titres et de podiums 
récompense le travail des coureurs, éducateurs et 
bénévoles, et confirme la place de l’Étoile Cycliste 
parmi les clubs phares de la région.
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un terrain
d’aventure

L’histoire
DEVIENT

FILETS DES SENTINELLES
500 m² d’aventures en famille !

PARCOURS DES EXPLORATEURS
Manipulez, observez, comprenez le fort autrement 

 

NOUVEAU

Tél :  03 23 54 40 00
fortdeconde@cc-valdeaisne.fr

W W W . F O R T D E C O N D E . C O M
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SPORT

Sont sélectionnés au Championnat de 
France cadet 1re division : CUCOS Matei 
(-  60kg), cadet 2e année, champion de 
Picardie, champion Région Hauts-de-
France, 5e du championnat de France 
1re division (derrière les 4 premiers, tous 
en 3e année). Classé 11e au ranking-list de 
la fédération sur l’ensemble de ses résultats avec les 
tournois “Excellence” souvent composés d’athlètes du 
nord (Belgique, Danemark…) dans sa catégorie. Une 
belle progression puisque la saison dernière (cadet 1re 
année) il était classé 51e. Matei intégrera le Pôle France 
de Rouen la saison prochaine pour réaliser sa 3e année, 
normalement réservé aux juniors. Félicitations ! 
BUENDE Lauria (+ 70kg), cadette 1re année, championne 
de Picardie, 3e au championnat Région Hauts-de-France, 
9e au championnat de France 1re division. Classée 14e au 
ranking-list de la fédération dans sa catégorie.
MICHON Valérien (-  50kg), cadet 2e année, champion 
de Picardie, 3e au championnat Région Hauts-de-
France. Classé 79e au ranking-list de la fédération dans 
sa catégorie. Forte progression également puisque la 

saison dernière (cadet 1re année) il était classé 
134e. Bravo ! Est sélectionnée au championnat 
de France Espoir (réservé aux cadets 1re année) : 
BUENDE Lauria (+ 70kg), cadette 1re année, 3e du 

championnat Région Hauts-de-France Espoir et 
5e au championnat de France Espoir. Sélectionnée 

au championnat de France 2e division : PLOUCHARD-
BERNARD Manon (- 57kg), cadette 1re année, classée 
5e au championnat de Picardie 1re division, 5e au 
championnat Région Hauts-de-France 1re division. 
Focus sur nos autres cadets : PAVIOT Axel (-  90kg), 
cadet 2e année, Vice-champion de Picardie 1re division. 
Classé 7e au championnat Région Hauts-de-France 1re 
division, 5e au championnat Région Hauts-de-France 
2e division. 47e au ranking-list de la fédération dans sa 
catégorie. La saison dernière en cadet 1re année il était 
classé 45e. Dommage, quelques loupés lui ont coûté la 
saison mais il reste motivé pour la prochaine… Tous 
les encouragements à ICHIM Maria, 5e de Picardie 
1re division, à JOSEPH Corentin, LOPEZ Rafael et 
SCHNYDER Marjolaine, plus motivés que jamais et 
travailleurs. 

Efforts récompensés 
pour nos judokas

3 judokas sélectionnés au Championnat de France cadet 
1re division et 2 judokates au France EspoirL’AFFAIRE DU 

WALDHOTEL  

7 juillet 1974, la magni-
fique équipe des Pays-Bas, 
chouchou des médias et de 
l’opinion publique, s’incline 
2-1 en finale de la Coupe du 
Monde face au pays hôte, 
la pragmatique Allemagne 
de l’Ouest. On pleure, on 
rage, on crie à l’injustice 
morale, on s’interroge sur 
les raisons de cette infamie 
sportive. Comme le Onze 
d’Or hongrois auquel Rinus 
Michels, l’entraineur batave, 
a emprunté les principes de 
base de son football total, 
les Pays-Bas ne seront pas 
couronnés. Johann Cruyff 
comme Ferenc Puskas, tous 
les deux étendards de leur 
équipe révolutionnaire, ne 
connaitront jamais l’ultime 
consécration mondiale.
Mais pourquoi ? Pourquoi ? 
Hurle-t-on à genoux. A cause 
de l’arbitrage ? M.Taylor fut 
irréprochable et si le pénalty 
accordé à Uli Hoeness est 
soumis à contestation, celui 
obtenu par Cruyff l’est tout 
autant. A la malchance ? 
A un excès de confiance ? 
A l’arrêt de Sepp Maier sur 
cette volée de Johnny Rep à 
sept mètres du but à la 81e ? 
Au marquage impitoyable de 
Berti Vogts sur le numéro 14 
des “Oranje”, meilleur joueur 
du monde du moment ? 
etc… Un peu à cause de 
tout ça. Mais aussi un peu à 
cause d’un “détail” souvent 
volontairement omis par les 
médias et les fans qui véné-
rèrent cette équipe incarnant 
désormais à jamais les 
Perdants Magnifiques.
Le 2 juillet, deux quotidiens 
allemands affichent deux 
titres racoleurs et explosifs. 
Le Stuttgarter Nachrichten 
publie un papier intitulé “La 
superstar Cruyff invité à une 
fête à poil dans la piscine”…

Pour lire la suite : procurez- 
vous “Histoires de Foot” Tome 2
A Château-Thierry : 
• Librairie des Fables
20, Grande Rue 
(rue piétonne)
• La Presse de l’Isle 02
52, rue Carnot

A Fère-en-Tardenois :
Magasin SUPER U

Merci à Richard Bernaille, 
castel et auteur des ou-
vrages “Histoires de foot” 
de nous autoriser la publica-
tion de ces quelques lignes.

11 & 12 JUILLET 2026

GRATUIT

www.chateau-thierry.fr

PETITE RESTAURATION / RECONSTITUTIONS - COMBATS
JEUX MÉDIÉVAUX - MARCHÉ ARTISANAL



journal-pourvous.fr  -  n°21  -  Du  29  ju in  au  12  ju i l l e t  2026- 9 -

CHÉZY-SUR-MARNE
Cap sur les 150 ans de la 
fanfare de Chézy-sur-Marne !
L’année 2027 marquera un 
événement historique pour 
l’association : les 150 ans 
de la Fanfare de Chézy-sur-
Marne. Depuis plusieurs 
mois déjà, le collectif travaille 
sur l’organisation de cet 
anniversaire exceptionnel 
qui sera célébré à travers de 
nombreuses surprises.
Pour l’occasion et en avant-
première voici le logo 
spécialement créé pour cet 
anniversaire.

Pour aider à financer cette 
année exceptionnelle, la 
Fanfare de Chézy-sur-
Marne est à la recherche de 
partenaires et de sponsors 
(entreprises, commerçants, 
artisans pour participer à 
cette belle aventure locale), 
sachez que le sponsoring est 
fiscalement déductible pour 
les entreprises.
En attendant : direction le 
Sud de la France en août. 
Le Showband participe au 
prestigieux 80e Corso de la 
Lavande de Digne-les-Bains.
Pendant trois jours, les 
musiciens vivront au 
rythme des festivités avec 
au programme : tattoos, 
aubades, défilés de jour et de 
nuit, animations musicales et 
moments de partage.
Cette sortie sera également 
chargée d’émotion pour le 
Showband puisqu’il fêtera sa 
15e année de participation à 
l’événement. C’est toujours un 
immense honneur et plaisir 
de représenter les couleurs 
de Chézy-sur-Marne et de 
faire découvrir notre village 
à travers la France grâce à 
la passion commune de la 
musique.

SPORT

Une saison historique 
pour l’US des Vallées Féminines

Pour leur première véritable saison sous les couleurs de l’US des Vallées, les féminines ont réalisé un exercice 
exceptionnel, marqué par les succès, les titres et une forte cohésion de groupe.

Après une phase de brassage 
réussie avec plusieurs vic-
toires face à Itancourt, Coincy, 
FC 3 Châteaux et Sissonne, 
les Valléennes ont confirmé 
leur potentiel tout au long de 
la saison. Malgré quelques re-
vers en championnat, elles ont 
su rebondir pour décrocher le 
titre de Championnes de D1 Fé-
minine à 8, récompensant leur 
régularité et leur détermination. 
L’équipe a également brillé en Coupe de 
l’Aisne, enchaînant les victoires jusqu’à 
une finale parfaitement maîtrisée rem-
portée 6-0 face à Bruyères. Ce succès 
leur offre un deuxième trophée majeur 
et le titre de Championnes de l’Aisne.
En futsal, les joueuses ont atteint la fi-
nale départementale après un parcours 
remarquable. Battues seulement aux 
tirs au but par le BCV Laon (R2), elles 
ont ensuite participé à la finale régio-
nale, une première pour le club ! Sur le plan statistique, 

l’US des Vallées a terminé avec la 
meilleure attaque du championnat 
grâce à 142 buts inscrits en 42 
matchs (3,4 buts par rencontre) et 
seulement 56 buts encaissés. Léa 
Frère s’est particulièrement distin-
guée avec 58 réalisations, devant 
Keysia Perez (36 buts), Lily Tessier 
(15) et Noémie Antoine (11).
Cette réussite est le fruit du tra-
vail de l’ensemble du groupe, du 
staff, du club et de ses suppor-

ters et également grâce au soutien des 
sponsors castels tels que la parfumerie 
Nocibé, le cabinet d’experts comptables 
Badreau & Associés, JR Maçonnerie et 
BL Couverture. La saison 2025/2026 
restera celle des premières fois  : pre-
miers titres, premières finales et pre-
miers grands succès médiatiques. Fort 
de cette dynamique, le club alignera la 
saison prochaine une équipe à 11 tout 
en conservant son équipe à 8, confir-

mant l’ambition et la croissance de son projet féminin.

Plus d'informations sur www.chateau-thierry.fr

13
Juillet

Bal des Pompiers, 
feu d’artifice et 
soirée musicale  

14
Juillet

Cérémonie officielle 
avec les bacheliers et 
mise à l’honneur des 
sapeurs-pompiers  
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PUBLIREPORTAGE

Climatisation : le confort thermique nouvelle génération

Sur le territoire, l’entreprise Alexandre Augustyniak  
accompagne particuliers et professionnels 
dans leurs projets de climatisation avec une 
approche sur mesure, fondée sur la proximité, 
le conseil et la performance. Spécialiste 
reconnu des équipements thermiques, 
Alexandre Augustyniak propose l’installation 
de solutions de climatisation adaptées à 
chaque configuration : maison individuelle, 
appartement, commerce ou bureaux. L’objectif 
étant d’offrir une température idéale en toute 
saison tout en optimisant les consommations 
d’énergie. Grâce aux technologies actuelles, 
les systèmes réversibles permettent en effet 
de rafraîchir l’habitation en été et de la chauffer 
efficacement en hiver, avec un excellent 
rendement énergétique. 
L’entreprise privilégie une étude personnalisée 
de chaque projet afin de déterminer la solution 
la plus adaptée aux besoins des occupants 
et aux caractéristiques du bâtiment. Du choix 
de l’équipement à sa mise en service, chaque 
étape est réalisée avec le souci du détail et du 
travail bien fait. Cette exigence s’appuie sur 
un savoir-faire reconnu dans les domaines 

du chauffage, des pompes à chaleur et des 
équipements thermiques performants. Au-delà  
de l’installation, Alexandre Augustyniak assure 
également l’entretien et la maintenance des 
équipements, une étape essentielle pour 
garantir leur longévité, leurs performances et la 
qualité de l’air intérieur. Les clients bénéficient 
ainsi d’un interlocuteur unique capable d’assurer 
le suivi complet de leur installation et d’intervenir 
rapidement en cas de besoin. 
Certifiée RGE pour plusieurs activités liées à la 
performance énergétique, l’entreprise s’inscrit 

dans une démarche de qualité et de confiance. 
Cette reconnaissance permet également aux 
clients de bénéficier, selon les dispositifs en 
vigueur, d’aides à la rénovation énergétique 
pour certains équipements. Dans un contexte 
où le confort thermique devient un enjeu 
majeur, Alexandre Augustyniak confirme son 
positionnement d’acteur local de référence. 
Une entreprise de proximité qui mise sur la 
compétence, la réactivité et l’accompagnement 
personnalisé pour apporter des solutions 
durables et performantes à ses clients.

Alexandre Augustyniak, l’expertise locale au service de votre bien-être toute l’année. Face aux épisodes de chaleur de plus en plus 
fréquents, la climatisation n’est plus un simple équipement de confort : elle devient un véritable atout pour améliorer la qualité de vie, 

valoriser son habitation et maîtriser sa consommation énergétique.

ALEXANDRE AUGUSTYNIAK
Plomberie-Climatisation, chauffage et performance 
énergétique - Installation, entretien et maintenance - 

Devis gratuit / Étude personnalisée 

SHOWROOM & ACCUEIL
47 A, rue Jean Moulin – Aulnois
02400 ESSÔMES-SUR-MARNE

03 60 38 17 94
Voir le site >>

Tarif : 995€/pers.(+ 105€/pers. en pont supérieur)

• Formule “Pension complète”(repas avec boissons)• Visites incluses• Transfert A/R vers Strasbourg inclus

CROISIÈRE DE NOËLSUR LE RHIN
Du 13 au 17 décembre 2026

Transport en autocar compris 
au départ de Château-Thierry 

ou Fère-en-Tardenois

L’abus d’alcool est dangereux pour la santé.
A consommer avec modération

Tarif : 395€/pers.
(supp. single + 59€)

• Déjeuner spectacleet boissons• Demi-pension, visites,marchés de Noël…

WEEK-END
EN ALSACE

FÊTE DES LUMIÈRES À LYON

Lyon s’embrase : vivez la magie de 
la Fête des Lumières !

• 1 nuit à l’hôtel, repas avec bois-
sons, visites…

Tarif à partir de : 359€/pers. (supplément single : 45€) 

Réservez
dès maintenant !

5 et 6 décembre 2026

Adulte : 69€/pers.

Famille (2 adultes + 1 enfant) : 150€

ou (2 adultes + 2 enfants) : 190€

• Transport + entrée au parc

LA MER DE SABLE

Mercredi 22 juillet 2026

Tarif : 89€/pers

Enfant -12 ans : 79€ / -3 ans : 39€

• Plus de 5.000 animaux 

de 500 espèces différentes

• Transport + entrée au Zoo

ZOO DE PARI-DAIZA

Dimanche 26 juillet 2026

8 et 9 décembre 2026

Tarif : 699€/pers.

(supp. single +  119€)

• Transfert, prestations hôtelières, 
pension complète 

et animations compris.

LLORET DE MAR
(avec Mathieu Czensz, accordéoniste)

Du 11 au 17 octobre 2026
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DOSSIER

Belin, quelques biscuits… pour vous
Le 14 novembre 2025, l’usine Belin de Château-Thierry a définitivement cessé son activité, mettant fin à 
près d’un siècle d’histoire industrielle au cœur même de la ville. Pendant des décennies, elle a façonné le 

paysage économique et social du sud de l’Aisne, faisant vivre des milliers de familles et marquant plusieurs 
générations. Beaucoup se souviennent encore de l’odeur chaude et sucrée des biscuits qui flottait aux 
abords des collèges et dans les rues voisines. Mais la fermeture de Belin dépasse le cadre local : elle 
illustre aussi la désindustrialisation progressive de la France et la disparition de ces grandes usines qui 

ont longtemps constitué le moteur économique de nombreux territoires. À travers ce dossier, nous vous 
invitons à redécouvrir l’histoire d’une entreprise emblématique. 

Les années 1950 à 1970 marquent l’âge 
d’or de la biscuiterie Belin à Château- 
Thierry. Portée par la croissance 
économique des Trente Glorieuses, 
l’entreprise connaît un développement 
spectaculaire et s’impose comme le 
principal employeur du territoire. 
La consommation de masse favorise 
l’essor de la marque, tandis que 
les besoins de production 
conduisent à
l’ouverture d’une 
seconde unité, 
U1, en 1961. 
À cette époque, 
l’usine vit au 
rythme des trois-huit. 
Jour et nuit, les chaînes 

de fabrication tournent pour répondre à 
une demande toujours plus importante. 
Des familles entières travaillent chez 
Belin : parents, enfants, frères et sœurs 
se succèdent dans les ateliers, créant 
un véritable esprit d’entreprise et un 

fort sentiment d’appartenance. 
Le lancement du Pépito au milieu 

des années 1960 et le succès 
grandissant des biscuits apéritifs 
propulsent Belin parmi les 
leaders français du secteur. En 

1972, la biscuiterie emploie 
près de 1 900 salariés. 

Son influence dépasse 
largement les 
murs de l’usine : 
commerces, cafés, 

logements et vie associative prospèrent 
grâce à l’activité de ce géant industriel qui 
façonne alors l’identité et l’économie de 
Château-Thierry.

L’âge d’or de Belin 
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Belin 39/45 : une usine 
au service de la population 
plutôt que de l’occupant
Lorsque la Seconde Guerre mondiale éclate, la 
biscuiterie Belin de Château-Thierry est devenue 
en moins d’une décennie l’un des principaux 
sites industriels de la région. Fondée en 1931 par 
Gustave Belin, elle emploie près de 1 000 salariés 
en 1939. Cette même année, le fondateur disparaît 
et laisse les rênes de l’entreprise à son fils, Roger 
Belin.  L’entrée de la France dans la guerre puis 
l’Occupation allemande bouleversent rapidement 
l’activité de l’usine. Comme de nombreuses 
entreprises françaises, Belin est confrontée aux 
pénuries de matières premières, au rationnement et 
aux réquisitions. Mais la direction fait alors un choix 
qui marquera durablement l’histoire de l’entreprise : 
elle refuse de mettre son outil industriel directement 
au service de l’occupant. Plutôt que de produire 
pour les besoins allemands, l’usine concentre son 
activité sur des fabrications à vocation alimentaire 
et sociale. Les ateliers fabriquent notamment des 
biscuits caséinés, élaborés à partir de protéines 
de lait. Riches en éléments nutritifs et peu coûteux 
à produire, ces biscuits sont distribués dans les 
écoles afin de lutter contre les carences alimentaires 
qui touchent alors de nombreux enfants. Cette 
production s’inscrit dans un vaste programme 
national destiné à soutenir l’alimentation des 
plus jeunes durant les années de rationnement. 
Parallèlement, Belin poursuit la fabrication de “pains 
de guerre”, des biscuits à longue conservation 
destinés aux prisonniers de guerre français. Héritée 
de l’expérience acquise pendant le premier conflit 
mondial, cette production permet de fournir une 
alimentation stable et facilement transportable à 
ceux qui sont détenus loin de leur foyer. 
Malgré les difficultés d’approvisionnement et les 
contraintes imposées par l’économie de guerre, 
l’usine parvient à préserver son activité et son 
savoir-faire. Les installations continuent même 
d’évoluer : plusieurs équipements industriels datant 
de cette période seront conservés après-guerre, 
dont un pétrin de fabrication allemande importé 
durant le conflit.  À la Libération, Belin sort renforcée 
de ces années difficiles. L’entreprise retrouve 
progressivement ses productions traditionnelles et 
bénéficiera de la forte croissance économique de 
l’après-guerre.

DOSSIER

L’histoire de Belin débute au début du 
XXe siècle sous l’impulsion de Gustave 
Belin. En 1902, alors âgé de seulement 
25 ans, cet entrepreneur fonde à 
Bagnolet une gaufretterie qui deviendra 
rapidement la manufacture des biscuits 
Belin. L’entreprise connaît une croissance 
régulière et, à la veille de la Première 
Guerre mondiale, la société Belin Frères 
dispose déjà de trois fours de production 
et emploie près d’une centaine 
d’ouvriers. Le conflit de 1914-1918 
contribue à transformer durablement le 
marché du biscuit. Jusqu’alors réservé 
à une clientèle relativement aisée, ce 
produit est largement distribué aux 
soldats sous forme de « pains de 
guerre », appréciés pour leurs qualités 
nutritives et leur conservation. Après 
l’Armistice, la consommation de biscuits 
se démocratise dans toute la France.
Malgré ce contexte favorable, l’entreprise 
rencontre d’importantes difficultés 
financières au milieu des années 1920. 
La concurrence s’intensifie, les coûts 
augmentent et la Société Anonyme des 
Biscuits Belin entre progressivement 
dans une période de crise. En 1929, 
l’entreprise est contrainte de déposer 
le bilan. Pour Gustave Belin, il n’est 
toutefois pas question d’abandonner. 
À la recherche d’un territoire capable 

d’accueillir un nouveau projet industriel, 
il s’intéresse à Château-Thierry. La ville 
présente alors plusieurs avantages 
décisifs. Située au cœur d’une région 
agricole prospère, elle bénéficie de la 
proximité immédiate des principales 
matières premières nécessaires à la 
fabrication des biscuits : les céréales 
pour la farine, le lait issu des exploitations 
locales et les betteraves sucrières 
cultivées dans les plaines environnantes.
Au-delà de cet approvisionnement 
stratégique, Château-Thierry offre 
également des facilités de transport 
permettant d’acheminer les 
marchandises vers les grands centres 
de consommation. La ville dispose en 
outre d’une main-d’œuvre disponible et 
d’un foncier plus accessible que dans 
la région parisienne. Séduit par ces 
atouts, Gustave Belin décide en 1931 
d’y relancer son activité. Avec l’aide 
de son fidèle contremaître Raymond 
Dallemagne, il installe sa nouvelle 
manufacture dans un ancien garage de la 
rue Henri-Petit. Ce choix marque le début 
d’une aventure industrielle exceptionnelle 
qui fera, pendant plusieurs décennies, de 
Belin l’un des principaux employeurs de 
Château-Thierry et l’un des fleurons de 
l’industrie biscuitière française.

Pourquoi Gustave Belin a choisi Château-Thierry ? 
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DOSSIER

Aujourd’hui encore, 
de nombreux anciens 
salariés se souviennent de 
journées exceptionnelles 
où les plus grandes 
stars de la chanson et 
du spectacle français se 
produisaient à Château-
Thierry. Le comité 
d’entreprise offrait 
chaque année à ses 
salariés une fête devenue 
incontournable.
Une journée festive destinée 
aux employés et leurs 
familles.  Au fil des années, 
des artistes parmi les plus 
célèbres de leur époque 
sont venus fouler les scènes 
installées pour l’événement 
souvent au palais des 
sports. Les archives et 
les souvenirs des anciens 
salariés évoquent notamment la présence 
de Michel Sardou, Jacques Dutronc, Annie 
Cordy, Gérard Lenorman, Rika Zaraï, Daniel 
Guichard, C. Jérôme, Carlos, Sacha Distel, 
Dave, Linda de Suza ou encore Herbert 
Léonard. Les humoristes et animateurs 
n’étaient pas en reste. Jacques Martin, figure 
incontournable de la télévision française, 
participa à certaines éditions, tout comme 

Sim, Thierry Le Luron, 
Michel Leeb ou Patrick 
Sébastien, alors en pleine 
ascension.
Le célèbre Cirque 
Bouglione fit notamment 
le déplacement avec 
son chapiteau pour offrir 
des représentations qui 
marquèrent durablement 
les esprits. Les Charlots, 
Dalida ou encore Pierre 
Perret figurèrent également 

parmi les invités de prestige 
de ces fêtes populaires. Pour 
les salariés ces journées 
constituaient bien plus qu’un 
simple spectacle. Elles étaient 
l’occasion de partager un 
moment convivial en famille, 
de rencontrer des artistes vus 
habituellement uniquement à 
la télévision et de renforcer le 

sentiment d’appartenance à une entreprise 
qui jouait alors un rôle majeur dans la vie 
économique et sociale du sud de l’Aisne. 
À une époque où les comités d'entreprise 
disposaient de moyens importants et où les 
grandes entreprises investissaient fortement 
dans les activités sociales, Belin faisait figure 
de référence.

Quand Belin faisait venir les plus grandes 
vedettes françaises à Château-Thierry

Belin : U2 avant U1
L’histoire industrielle de Belin à 
Château-Thierry réserve une curiosité : 
contrairement à ce que leur nom pourrait 
laisser penser, l’usine U2 est en réalité 
plus ancienne que l’usine U1.
Tout commence  lorsque Gustave Belin 
installe sa biscuiterie rue Henri-Petit. 
Ce premier site, qui deviendra plus tard 
U2, est aménagé dans un ancien garage 
avant d’être progressivement agrandi 
pour accompagner le développement de 
l’entreprise. Avec ses structures en béton 
armé, ses larges baies vitrées et ses 
toitures en sheds destinées à apporter 
un éclairage naturel aux ateliers, il illustre 
parfaitement l’architecture industrielle 
de l’entre-deux-guerres. Trente ans plus 
tard, en 1961, face à l’explosion de la 
production, Belin construit une nouvelle 
unité plus moderne sur les bords de 
Marne. Baptisée U1, cette extension 
devient le symbole de l’âge d’or de la 
biscuiterie. Une passerelle aérienne et 
un téléphérique industriel relient alors 
les différents bâtiments afin d’acheminer 
les biscuits et les matières premières 
au-dessus de la rivière. Ainsi, malgré sa 
numérotation, U1 n’est pas le premier 
bâtiment du site. Le véritable berceau 
de l’aventure Belin reste U2, construit 
dès 1931 par Gustave Belin et devenu 
l’un des témoins majeurs du patrimoine 
industriel castelthéodoricien.

Belin et la valse des groupes 
L’histoire récente de Belin est marquée par plusieurs 
changements d’actionnaires qui témoignent 
de la concentration progressive de l’industrie 
agroalimentaire. En 1963, la biscuiterie est rachetée 
par le géant américain Nabisco, alors leader mondial 
du secteur. Cette opération ouvre à la marque de 
nouvelles perspectives de développement. En 1989, 
les activités européennes de Nabisco passent sous le 
contrôle du groupe français BSN, futur Danone. Belin 
rejoint alors un ensemble de marques emblématiques 
du biscuit. En 1997, Danone décide de regrouper ses produits sous la bannière LU, faisant 
disparaître progressivement l’identité industrielle propre de Belin. Dernier tournant majeur 
en 2007 avec le rachat de la branche biscuits de Danone par Kraft Foods. Depuis 2012, la 
marque appartient au groupe Mondelēz International, l’un des principaux acteurs mondiaux 
du snacking.
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Le virage 
Pendant des décennies, Belin semblait indissociable 
de Château-Thierry. Pourtant, le premier véritable 
coup de tonnerre intervient le 12 mars 1990. 
Ce jour-là, la direction de BSN-Belin annonce 
un plan social prévoyant la suppression de 256 
emplois. Pour une ville dont l’usine constitue l’un 
des principaux poumons économiques, le choc 

est immense. Les 
syndicats dénoncent 
une décision 
incompréhensible 
alors que le site reste 
performant.
La situation se 
tend de nouveau 
à l’automne 2000. 
Le 23 septembre, 
les salariés se 
mobilisent lors d’un 
premier débrayage. 
Quelques semaines 

plus tard, face aux menaces qui pèsent sur l’avenir 
de l’usine, toute la ville entre dans la bataille. Le 12 
décembre 2000, l’opération “Ville morte” rassemble 
syndicats, commerçants, élus et habitants dans une 
manifestation exceptionnelle. Les rues du centre-
ville se remplissent de banderoles et de cortèges 
venus défendre plusieurs centaines d’emplois. 
Malgré cette mobilisation, les restructurations se 
poursuivent. En avril 2001, un collectif est créé 
pour sauver l’unité U1. Mais les décisions se 
prennent désormais loin de Château-Thierry. Les 
productions sont progressivement transférées, 
les effectifs diminuent et 
l’usine perd peu à peu son 
statut stratégique. Ce qui 
apparaissait alors comme 
une crise passagère 
marque en réalité le début 
d’un long déclassement 
industriel qui s’achèvera 
vingt-quatre ans plus tard 
avec la fermeture définitive 
du site.

Un trésor de faïence 
au cœur de la biscuiterie 

Belin
Là où résonnent aujourd’hui les notes de 
musique s’échappant des salles de répétition du 
Conservatoire de musique de l’agglomération, se 
dresse un trésor au 1er étage de l’Espace d’Activités 
U1 au 53 rue Paul Doucet. Un témoin silencieux 
d’une époque pas si lointaine. Du haut de ses 
2,30 m pour 1,10 m de large, un majestueux Paon 
en carreaux de céramique colorée déploie sa traîne 
face aux visiteurs, qui au fur et à mesure du temps 
ne le remarque plus. Ce paon expressif connaît 
les grandes heures de l’ancienne Biscuiterie Belin. 
À l’époque où l’odeur des gâteaux fraîchement 
cuits flotte encore dans l’air, cette œuvre d’art, 
symbole d’élégance et du prestige de l’Usine 
Belin, n’a sûrement pas été placée là par hasard. 
En son temps, elle trône fièrement à proximité des 
bureaux de la Direction. Mystère : l’œuvre n’est pas signée et l’artiste est inconnu. Ces 
carreaux de céramique viennent de la faïencerie Saint-Hamand et Hamage, l’usine créée 
en 1896 à Wandignies, est située dans le nord de la France. Elle subit au XXe siècle la 
concurrence étrangère et industrielle comme beaucoup de manufactures. La production 
s’arrête définitivement autour des années 1970. Actuellement, ces pièces sont très 
recherchées par les amateurs et collectionneurs. Il faut savoir que le Paon est symbole 
de paix et de prospérité. Sa représentation sur les talismans figurent comme un signe de 
protection et de porte-bonheur. Faut-il faire référence à la Fable de Jean de La Fontaine : 
“Le Paon se plaignant à Junon” ? Le poète nous rappelle qu’à chacun son talent, et que 
la vraie grandeur réside dans l’humilité, la générosité et l’acceptation de soi. Lors de votre 
passage au centre U1, ne faites pas que traverser le couloir…prenez le temps de vous 
arrêter et de contempler ce magnifique trait d’union entre le passé industriel de Château-
Thierry et sa vie culturelle d’aujourd’hui ■

Des artistes ont gardé la mémoire de l’usine Belin
Avant sa fermeture définitive, l’usine Belin de Château-Thierry a fait l’objet d’un travail artistique 
inédit. Pendant deux ans, en 2024 et 2025, les plasticiens sonores Cléa Coudsi et Éric Herbin, 
venus de Lille, ont été accueillis en résidence au Silo U1, l’ancienne usine devenue lieu culturel. 
Leur projet est né d’une question simple : que reste-t-il d’une usine lorsque les machines 
s’arrêtent ? Les artistes ont choisi de travailler autour de la mémoire sensible du lieu. Plutôt 
que de raconter uniquement l’histoire industrielle de Belin, ils ont cherché à faire ressurgir les 
traces invisibles : les odeurs de biscuits, les sons, les gestes répétés des ouvriers, les matières 
et les objets conservés au fil des années. Leur démarche s’est construite avec d’anciens 
salariés, qui ont partagé leurs souvenirs, leurs archives personnelles et leurs témoignages. 
Ce travail a pris une résonance particulière lorsque la fermeture de la dernière usine Belin/
Lu a été annoncée pendant la résidence. Le projet ne s’est pas limité aux anciens travailleurs. 
Il a aussi impliqué les habitants de la ville, notamment des élèves de l’école des Filoirs, des 
collégiens de la CHAAP (Classe à Horaires Aménagés Arts Plastiques) du collège Jean Racine, 
des élèves du conservatoire de musique. Les enfants ont participé à des ateliers de création à 
partir des archives collectées, tandis que les musiciens ont exploré les sons et les résonances 
du bâtiment du Silo U1. Au fil des rencontres, les artistes ont travaillé avec des habitants qui 
ont accepté de transmettre des objets parfois gardés pendant plusieurs décennies : boîtes à 
biscuits, photographies, documents de travail, souvenirs personnels. Ces éléments ne sont 
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RENCONTRE 
avec un ancien salarié de Belin

Daniel PANNIER a consacré 37 années de sa vie à l’usine de Château-Thierry. 
Entré en 1965, il y est resté jusqu’en 2002, année de son départ dans le cadre 
d’un plan de sauvegarde de l’emploi. Son témoignage retrace l’histoire industrielle 
d’un site qui a longtemps constitué l’un des principaux employeurs du territoire. 
À son arrivée, Daniel travaille dans la maintenance électrique avant d’intégrer 
la maintenance mécanique de l’unité U2. À l’époque, le site fonctionne à plein 
régime avec plusieurs unités de production, « l’unité 
U1 assurait la cuisson avec des fours à gaz. À U2, 
les fours étaient électriques. Les biscuits étaient 
ensuite repris à la main avant d’être conditionnés 
dans d’autres ateliers », se souvient-il. Au fil des 
années, l’organisation évolue. La fermeture de l’uni-
té U1 entraîne le transfert d’une partie des activités et du personnel vers U2. Pour 
Daniel Pannier, le déclin du site ne s’est pas produit brutalement mais progressi-
vement, « la fermeture ne s’est pas faite d’un seul coup. D’abord U1 a fermé, puis 
cela s’est poursuivi au fil des années », explique-t-il.
Parmi les souvenirs marquants figure la naissance d’un produit devenu embléma-
tique : le Pépito. « Le Pépito a été inventé à Château-Thierry. Ensuite la production 
est partie à Évry avant d’être transférée à Nantes chez LU », raconte-t-il.
Lorsque Daniel débute sa carrière, l’usine emploie environ 1 400 salariés. Une ac-
tivité considérable qui fait vivre de nombreuses familles du secteur. Mais les res-
tructurations successives réduisent progressivement les effectifs, « on est passé 
de 1 400 salariés à seulement une soixantaine l’an dernier », constate-t-il avec 
une certaine émotion. Aujourd’hui, face à l’état du site, l’ancien salarié se montre 
pessimiste quant à son avenir, « je ne pense pas qu’on puisse faire quelque chose 
de ce site », confie-t-il. À travers son parcours, c’est toute une page de l’histoire 
industrielle castelle qui se dessine : celle d’une usine qui a marqué plusieurs 
générations de salariés et contribué pendant des décennies au développement 
économique du sud de l’Aisne.

THÉÂTRE 
“Dernière fournée”
Une ovation et beaucoup d’émotion 

pour l’hommage à l’usine Belin

Près de 300 spectateurs ont assisté aux deux représentations 
de la pièce de théâtre “Dernière fournée”, rendant hommage à 
l’usine Belin et à celles et ceux qui l’ont fait vivre. Sur scène, 
17 jeunes comédiens âgés de 7 à 16 ans se sont emparés 
avec sensibilité de cette histoire profondément ancrée dans 
la mémoire castelle. L’aventure a débuté en novembre 2025, 
lorsque Angeline Delacourt a entrepris l’écriture de cette 
création. Nourrie par un important travail de recherches, de 
consultation d’archives et de témoignages recueillis auprès 
d’anciens salariés et de leurs proches, la pièce a ensuite pris 
vie lors des répétitions commencées en février, avant d’être 
présentée au public en juin. Dans la salle, de nombreux anciens 
ouvriers et employés de Belin avaient tenu à être présents. 
Plusieurs d’entre eux ont confié leur 
émotion à l’issue des représentations. 
Certains, les yeux embués, ont 
retrouvé à travers les scènes les 
souvenirs d’une vie de travail, 
de camaraderie et d’une époque 
qui a marqué des générations de 
familles castelles. Car à Château-
Thierry, tous ont grandi, de près ou 
de loin, avec l’odeur si caractéristique 
des gâteaux Belin. Du plus jeune comédien 
(âgé de 7 ans) au plus grand (16 ans), chacun a donné le 
meilleur de lui-même pour faire revivre cette mémoire locale. 
L’engagement et la sincérité des jeunes artistes ont été salués 
par le public tout au long des deux soirées. Le moment 
le plus fort restera sans doute celui des saluts. À la fin des 
représentations, toute la salle s’est levée dans une longue 
standing ovation. Sous les applaudissements nourris et les cris 
de « bravo ! » et de « merci ! », la troupe et ses encadrants ont 
été profondément émus. Une récompense inoubliable après 
plusieurs mois de travail et la preuve que l’histoire de l’usine 
Belin demeure vivante dans le cœur des Castels.
L’un des instants les plus bouleversants s’est déroulé après le 
spectacle. Marie-Christine, ancienne ouvrière de Belin-LU, est 
venue à la rencontre de la troupe. Entre deux sanglots, elle a 
tenu à remercier les jeunes comédiens et Angeline Delacourt 
pour ce travail qui avait fait resurgir avec une rare intensité 
ses souvenirs de l’usine. Dans un geste spontané, l’auteure 
lui a pris la main pour partager cette émotion si forte, tandis 
que l’ancienne salariée lui récitait le poème qu’elle avait elle-
même écrit en hommage à l’usine. Un moment d’une grande 
sincérité, symbole du lien créé entre les générations et de la 
force du devoir de mémoire. Quelques jours avant la première 
représentation, l’équipe de France 3 Picardie s’était déplacée 
pour consacrer un reportage à cette aventure humaine et 
théâtrale. Une reconnaissance qui témoigne de l’intérêt suscité 
par ce projet original, mêlant mémoire ouvrière, transmission 
et engagement de la jeunesse.
Avec “Dernière fournée”, c’est toute une mémoire collective 
qui a été transmise. Bien plus qu’un spectacle, cette création 
a permis de réunir plusieurs générations autour d’une histoire 
commune et de rendre un hommage sincère aux femmes et 
aux hommes qui ont fait vivre l’usine Belin. Au vu de l’émotion 
ressentie dans la salle et des nombreux « merci » entendus 
au terme des représentations, nul doute que cette “Dernière 
fournée” laissera une empreinte durable dans la mémoire des 
Castels.

“Car à Château-Thierry, 
tous ont grandi, 

de près ou de loin, avec
l’odeur si caractéristique

des gâteaux Belin.”

“…on est passé 
de 1 400 salariés

à seulement 
une soixantaine…”

pas devenus de simples archives, mais une 
matière de création permettant de raconter 
autrement l’histoire de l’usine et de celles et 
ceux qui l’ont fait vivre. Cette démarche s’est 
achevée avec l’exposition “Les oublieurs”, 
jusqu’en février 2026. Cette restitution a réuni 
films, archives, témoignages et créations 
contemporaines. Les artistes ont transformé 
des éléments liés à l’usine - boîtes à biscuits, 
emballages, souvenirs de salariés - pour créer 
de nouvelles formes. Plus qu’un hommage au 
passé industriel, ce projet a proposé une autre 
manière de regarder l’usine après sa fermeture. 
Cléa Coudsi et Éric Herbin ont montré que 
derrière les machines et les productions restent 
des gestes, des voix et des histoires humaines. 
Une mémoire collective qui continue d’exister, 
même lorsque les chaînes se sont arrêtées.
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R.MOE : dans un secteur sous tension, 4 années de croissance

À Château-Thierry, R.MOE Rénovation et 
Maîtrise d’Œuvre en est l’illustration. Créée il 
y a quatre ans par Fabien Disconzi, l’entre-
prise célèbre aujourd’hui son quatrième anni-
versaire avec une croissance continue et une 
équipe qui compte désormais 15 collabora-
teurs. Un développement qui repose sur une 
stratégie de privilégier la qualité, la proximi-
té et la maîtrise technique plutôt que la re-
cherche du volume. Formé au génie civil et 
fort d’une solide expérience dans le suivi de 
chantiers et le développement commercial, 
Fabien Disconzi pilote toute la partie  
études, conception, chiffrage 
et maîtrise d’œuvre.
À ses côtés, Kevin Gecko 
assure la direction opé-
rationnelle des chan-
tiers. Véritable homme 
de terrain, il coordonne 
les équipes et veille 
chaque jour au respect 
des délais, de la qualité 
d’exécution et de la satis-
faction des clients. 

Cette complémentarité entre vision 
stratégique et présence opération-
nelle constitue aujourd’hui l’un des 
principaux moteurs de la réussite 
de R.MOE. Face aux tensions qui 
touchent le secteur, l’entreprise 
a fait le choix d’investir dans les 
femmes et les hommes qui la 
composent. Loin des difficultés de 
fidélisation rencontrées par de nom-
breuses sociétés du bâtiment, R.MOE a 
construit une équipe stable où règnent convi-

vialité, entraide et exigence professionnelle. 
Les collaborateurs bénéficient de maté-

riel performant, d’équipements mo-
dernes et de véhicules adaptés, 

parce que de bonnes conditions 
de travail sont aussi le gage de 
prestations de qualité. Isolation, 
rénovation énergétique, plom-
berie, électricité, peinture ou 
rénovation complète  : R.MOE 

accompagne aujourd’hui particu-
liers, investisseurs et profession-

nels avec un interlocuteur unique 

capable de piloter l’ensemble des 
corps de métier. Pour Fabien 

Disconzi, cette réussite est 
avant tout humaine  : « une 
entreprise ne grandit jamais 
seule. Si nous poursuivons 
notre développement dans 

un contexte pourtant difficile, 
c’est grâce à une équipe inves-

tie, compétente et fière du tra-
vail accompli. Notre ambition reste 

la même : livrer des chantiers de qualité et 
continuer à grandir sans jamais perdre nos va-
leurs ». Dans un marché où beaucoup parlent 
de crise, R.MOE préfère parler de confiance, 
d’engagement et d’avenir. Après quatre an-
nées de développement continu, l’entreprise 
démontre qu’il est encore possible de faire 
du bâtiment un secteur d’opportunités.

Une équipe à l’écoute pour transformer, 
moderniser ou repenser votre espace.

03 65 67 06 73

CHÂTEAU-THIERRY
Point sur les travaux de 
l’extension du Centre 
hospitalier 

Quelques étapes importantes 
ont été franchies ces 
dernières semaines :
- les travaux de gros œuvre 
sont désormais achevés,  
La grue sera prochainement 
retirée du chantier,  
- une synthèse 
polychromique a été 
initialement réalisée avec 
l’ensemble des services qui 
vont intégrer ce nouveau 
bâtiment,  
- la chambre témoin sera 
mise à disposition fin juin 
permettant de visionner le 
rendu esthétique de chacun 
des services.  
Le second œuvre a 
progressivement commencé 
(plaquistes, électriciens, 
plombiers-chauffagistes, 
menuisiers, peintres…). 
Les délais sont respectés 
conformément au planning 
général prévu.

Alors que le secteur du bâtiment traverse depuis plusieurs mois une période délicate, marquée par le ralentissement 
de la construction neuve, la hausse des coûts des matériaux et les difficultés de recrutement, certaines entreprises prouvent 

qu’il est encore possible de se développer.
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Comment définiriez-vous le rôle du PETR ?
« C'est un outil de coordination, d'ingénierie et de 
stratégie territoriale. Il permet de porter ensemble des 
projets structurants, de rechercher des financements, 
d'accompagner les dossiers complexes et de 
construire une vision commune du territoire. Son rôle 
est aussi d'anticiper l'avenir ».

Quelles réalisations retenez-vous en priorité ?
« Nous avons plusieurs raisons d'être satisfaits : 
le développement de la Maison du Tourisme, 
l'augmentation de la fréquentation touristique, 
l'obtention des fonds européens LEADER pour 
plusieurs millions d'euros, le maintien du Festival de 
Musique en Omois depuis plus de trente ans ou encore 
l'approbation du Plan Climat Air Énergie Territorial. Ces 
actions montrent que les territoires ruraux peuvent être 
moteurs dans les transitions à venir ».

Quels sont les enjeux des prochaines années ?
« Il faut concilier attractivité, qualité de vie et transition 
environnementale sans perdre l'identité profondément 
rurale et humaine du territoire. Mais aucune action 
ne peut se mener sans un tissu économique dense 
et diversifié. Le développement industriel, artisanal, 
commercial, agricole, viticole et touristique doit rester 
une priorité ».

Quels conseils laisseriez-vous à votre successeur 
pour poursuivre la dynamique engagée au sein du 
PETR UCSSA ? 
« Je ne suis pas en mesure de donner des conseils mais 
je pensais indispensable de maintenir un équilibre des 
élus parfait entre l'Agglo et la C4. Beaucoup d’actions 
engagées aujourd’hui produiront leurs effets demain. Il 
est donc important de ne pas rompre les liens entre élus 
et partenaires en relation avec les acteurs locaux. Il 
faut continuer à fédérer, à écouter et à rechercher en 
permanence l’équilibre entre les différentes réalités du 

territoire. Je pense que le Conseil de Développement, 
constitué de membres de la société civile, doit prendre 
plus de place afin d’aider à mieux appréhender les be-
soins du territoire ».

Que retenez-vous de cette expérience ?
« Je dois remercier les élus qui m’ont fait confiance 
depuis plus de 20 ans. Aucun élu ne percevant d’in-
demnité l’implication pour les très nombreuse réunions 
mérite d’être saluée. J’ai toujours tenu à privilégier 
l’équilibre parfait entre les collectivités, gage de respect 
de tous. Les échanges libres et parfois animés sont 
toujours restés respectueux et constructifs. J’ai eu la 
chance de pouvoir m’appuyer sur des collaborateurs 
impliqués et animés par le même esprit de servir les 
habitants. Ils ont été d’un grand soutien en toutes cir-
constances, la vie d’une collectivité n’étant pas toujours 
un long fleuve tranquille ! Ces nombreuses années 
m’ont permis de croiser et échanger avec de belles 
personnes, je pars donc avec de beaux souvenirs et je 
les remercie ».

Olivier Devron
« Je pensais indispensable de maintenir l’équilibre parfait entre les élus de l’Agglo et la Communauté de 

communes du canton de Charly-sur-Marne. Ce n’est malheureusement plus le cas pour la présidence 
et les vice-présidents et je le regrette ».

HOMMAGE
JEAN CHARULIÉ 
A QUITTÉ LA SCÈNE 
SUD-AXONNAISE
Ancien professeur de 
technologie et passionné 
de musique, Jean Charulié 
est décédé le 4 juin 2026. 
Il présidait l’Union Musicale 
du Tardenois et était un 
membre actif du comité de 
jumelage avec Wertingen. 
Depuis plusieurs années, 
il a contribué à faire vivre 
la pratique musicale et 
l’animation culturelle dans le 
Sud de l’Aisne, en fédérant 
musiciens amateurs et 
bénévoles autour d’un projet 
associatif intergénérationnel. 
Passionné de percussions, 
c’est le cœur de nombreux 
Ferois qui a cogné fort en 
apprenant sa disparition. 
Toutes nos pensées à ses 
proches, à ceux qui l’ont 
connu et aimé.

OUVRAGE 
Les chars des Fêtes Jean de 
La Fontaine inspirent une 
réédition
À l’occasion des Fêtes Jean 
de La Fontaine, organisées 
le dernier week-end de juin 
à Château-Thierry, l’ouvrage 
consacré à l’artiste Chin 
Hua Lao sera réédité. Signé 
par l’auteur castel Frédéric 
Pannier, ce livre retrace le 
parcours exceptionnel de cet 
artiste d’origine chinoise qui 
fit de Château-Thierry sa ville 
d’adoption. L’ouvrage revient 
notamment sur son implica-
tion dans les Fêtes Jean de 
La Fontaine, pour lesquelles 
il réalisa dès 1955 un char 
devenu emblématique du 
défilé. Illustré de nombreux 
documents et photographies 
d’époque, ce livre permet de 
redécouvrir une personnalité 
attachante, artiste talentueux 
et bénévole dévoué .

TERRITOIRE

Le PETR UCCSA (Pôle d’Équilibre Territorial et Rural de l’Union des Communautés de Communes du Sud de l’Aisne) 
accompagne les collectivités dans leurs projets de développement, d’aménagement et de transition. Après plus de 
vingt ans d’engagement, Olivier Devron a quitté la présidence de la structure, il revient sur les réalisations et les 

défis du territoire. Désormais, c’est Éric Mangin qui en assure la présidence. 

Pour
VOUS

informer !

L E  J O U R N A L

… et sur 

présent aussi sur le web…
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Derrière ces actes administratifs se cache 
pourtant une aventure humaine et scientifique 
de 8 ans. Une aventure portée par le Dr May 
Fiani, qui a consacré sa thèse à une question 
essentielle : comment mieux accompagner 
l’autonomie des personnes en situation de 
handicap âgées de 18 à 59 ans dans leur vie 
quotidienne ? Pour y répondre, elle ne s’est pas 
contentée d’éplucher la littérature scientifique. 
Face au manque d’études correspondant à la 
réalité du terrain, elle a choisi une démarche 
originale : construire ses recherches avec ceux 
qui vivent le handicap au quotidien. 
Trois bénévoles co-chercheurs en situation 
de handicap ont ainsi participé au travail, aux 
côtés de Veronica Hulot, formatrice à l’IFSI 
de Soissons, et du docteur Vincent Charles, 
médecin à Condé-en-Brie. Une approche qui a 
permis de confronter la théorie à l’expérience 
vécue. De cette enquête approfondie ont 
émergé treize besoins prioritaires : accès 
aux droits, aides techniques, adaptation du 
logement, accompagnement des proches, 
accès aux soins... Des besoins qui, finalement, 
rejoignent ceux de tout être humain. « Quand on 
modélise les besoins, on retrouve la pyramide 
de Maslow. Ce sont des besoins universels », 
résume le Dr May Fiani. Les chercheurs ont 
alors cartographié les dispositifs existants et 
conçu un guide pratique des droits sociaux et 
handicap destiné aux médecins prescripteurs 
afin de faciliter l’accompagnement des 
personnes en situation de handicap, « notre 
idée était de mener une thèse engagée sur 
le territoire du Sud de l’Aisne, avec l’objectif 
de défendre concrètement les personnes en 
situation de handicap dans leur vie de tous 
les jours », explique-t-elle. Car les chiffres 
rappellent l’urgence du sujet. Dans l’Aisne, 
16% des personnes en situation de handicap 
déclarent avoir déjà été confrontées à un refus 
de soins. C’est pour répondre à cette réalité 
qu’est né le comité départemental Romain 
Jacob, jusque-là absent dans le département. 

Pour les porteurs du projet, il ne s’agissait pas 
de créer un dispositif supplémentaire, mais de 
fédérer les initiatives existantes. Le Dr May 
Fiani a ainsi pris contact avec Pascal Jacob, 
président de l’association Romain Jacob, 
« c’est une chance d’avoir des médecins qui 
viennent vers notre association comme May 
Fiani. Elle a naturellement trouvé sa place au 
sein du comité. Nous avons besoin de l’appui 
des professionnels de terrain », souligne-t-il.
Aujourd’hui, la Maison de Santé Cabrol 
répond aux critères d’accessibilité et applique 
concrètement les principes de la Charte 
Romain Jacob. Parmi les évolutions déjà 
visibles : la possibilité, lors de la prise de 
rendez-vous en ligne, de signaler une situation 
de handicap. Une information précieuse qui 
permet aux équipes médicales d’adapter 
l’accueil et, si nécessaire, de prioriser certains 
patients lorsque les délais d’attente s’allongent.
Mais l’ambition va plus loin. Rejoindre le 
comité départemental, c’est participer à un 
réseau qui rassemble professionnels de 
santé, associations, institutions et personnes 
concernées afin de construire des parcours de 
soins plus fluides et plus adaptés. C’est aussi 
développer des actions de sensibilisation et de 
formation sur l’ensemble du territoire.

Le message est clair : le comité est ouvert à 
tous ceux qui souhaitent s’engager, « chacun 
peut prendre part à cette dynamique. Toutes 
les bonnes volontés sont les bienvenues pour 
faire progresser l’accès aux soins et l’inclusion 
des personnes en situation de handicap dans 
l’Aisne ».

Huit années de recherche pour transformer l’accès à la santé
HANDICAP

Le 15 juin dernier, la Maison de Santé Christian Cabrol de Château-Thierry a vécu une journée symbolique. Trois signatures, trois avancées 
majeures pour les personnes en situation de handicap dans l’Aisne : la création du comité départemental de la Charte Romain Jacob ; la 

labellisation de la Maison de Santé ; sa signature officielle.

Vous avez dit charte Romain Jacob ? 
Figure nationale de la défense des droits des 

personnes vivant un handicap, Pascal Jacob est 
le père d’un enfant polyhandicapé, Romain. Il s’est 

engagé depuis de nombreuses années pour améliorer 
l’accès aux soins et l’accompagnement des personnes 

en situation de handicap en créant l’association 
Handidactique qui porte la Charte Romain Jacob. 

Aujourd’hui déclinée dans de nombreux départements 
elle rend les parcours de soins plus accessibles et plus 
inclusifs. La labellisation de la maison de santé est la 

première dans l’Aisne. 

Pour consulter 
le guide pratique 
des droits sociaux

et handicap

Pour tout savoir
et intégrer

la démarche

Pour
VOUS

informer !

L E  J O U R N A L

… et sur 

présent aussi sur le web…
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03 23 84 10 19

À CHÂTEAU-THIERRY, 
la librairie des Fables cherche son nouveau chapitre

Et si votre prochain projet professionnel s’écrivait au cœur de Château-Thierry ?
Depuis de nombreuses années, la Librairie des Fables accompagne lecteurs, familles, 
scolaires et passionnés de culture dans la cité de Jean de La Fontaine. Aujourd’hui, 
sa dirigeante, qui prendra sa retraite à l’été 2026, recherche un repreneur pour 
poursuivre cette belle aventure. Labellisée Librairie Indépendante de Référence 
(LIR), l’enseigne bénéficie d’une solide notoriété locale, d’une clientèle fidèle et de 
partenariats durables avec les écoles, médiathèques, bibliothèques, musées et acteurs 
culturels du territoire. L’établissement comprend un espace de vente d’environ 100 m², 
deux réserves, un jardin et un appartement T4 à l’étage, offrant un cadre idéal pour 
associer activité professionnelle et qualité de vie. Au-delà de son activité actuelle, la 
librairie présente de réelles perspectives de développement : animations culturelles, 
événements littéraires, vente en ligne, livres d’occasion, produits complémentaires ou 
nouveaux services répondant aux attentes d’une population en évolution. Dans une ville 
au riche patrimoine historique et culturel, cette reprise constitue une opportunité pour 
un professionnel du livre, un commerçant passionné ou un entrepreneur souhaitant 
investir dans un commerce de proximité à forte identité.
Vous souhaitez en savoir plus ? L’agence ORPI de Château-Thierry accompagne cette 
cession et reste à votre disposition pour toute demande d’information confidentielle.

À ESSÔMES-SUR-MARNE,
Castel Pêche cherche son nouveau capitaine 

Passionné de pêche ou à la recherche d’un commerce de proximité avec une clientèle 
fidèle ? Castel Pêche, enseigne reconnue du secteur, propose à la vente son fonds de 
commerce spécialisé dans la vente d’articles de pêche, idéalement situé à Essômes-
sur-Marne, à quelques minutes du centre de Château-Thierry. Depuis plus de vingt ans, 
ce magasin accompagne les pêcheurs amateurs et confirmés grâce à une offre variée 
de matériel, accessoires, appâts et équipements sélectionnés auprès de marques 
reconnues. L’établissement bénéficie d’une clientèle locale fidèle, d’une excellente 
visibilité sur un axe fréquenté et d’une activité qui peut encore être développée, 
notamment par la vente en ligne, l’organisation d’animations ou l’élargissement de 
l’offre de produits de loisirs de plein air.
Prix du fonds de commerce : 45 000 €
Pour toute information complémentaire ou pour organiser une visite en toute 
confidentialité, contactez l’agence ORPI de Château-Thierry.

agenceleleux@orpi.com
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F(i)ère de ses atouts !
Toujours plus accueillante, la 
commune de Fère-en-Tardenois 
a engagé sa mue depuis 2024. 
La place séculaire, place Aristide 
Briand rebaptisée place Camille  
Claudel, en l’honneur de la sculp-
trice née ici, a adopté un nouveau 
visage qui suscite le compliment. 
Plus aérée, mieux dessinée, 
pensée pour l’organisation d’ani-
mations, de fêtes et tous événe-
ments, elle conserve son aspect 
pratique, notamment en termes de stationnement, tout en bénéficiant d’une es-
thétique contemporaine et respectueuse de l’histoire locale. C’est dans ce cadre 
que la ville propose régulièrement des rendez-vous conviviaux et festifs. Les 
prochains auront lieu les 13 et 18 juillet, respectivement pour une soirée mu-
sicale et dansante ponctuée par un feu d’artifice, et un marché nocturne sur 
le thème de la coupe du monde de football. Fère-en-Tardenois s’illustre ainsi 
par un patrimoine historique et artistique riche, avec également l’héritage de la 
famille Moreau-Nélaton, mais tout autant avec une nature fortement présente 
et splendide. Le parc des Bruyères est en effet le lieu idéal de promenade pour 

tous les amoureux de nature, pour 
les familles désireuses de se dé-
tendre en toute sérénité. Plus de 90 
hectares alliant prairies fleuries, bois 
et étangs, une biodiversité remar-
quable et un coin tranquille pour les 
amateurs de pêche. Autrement dit, 
tous les chemins mènent à Fère et 
à tous ses commerçants, artisans et 
entreprises locales, il ne vous reste 
plus qu’à les emprunter !
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17, rue Moreau Nélaton  

✆ 03 23 84 31 99FÈRE-EN-TARDENOIS

l’Univers de
la Céramique

www.chrisbroc.com
7 place de la République
02130 Fère-en-Tardenois

Tél. : 06 08 26 17 68
mansuy@chrisbroc.fr

Quelques infos… 
pour VOUS

SORTIE CHÂTEAU DE BRETEUIL
Vallée de Chevreuse 

VISITE GUIDÉE + DÉJEUNER 
jeudi 17 septembre 2026

Sortie organisée par l’association 
Animation Vallée de la Marne
Renseignements et inscription :

06 59 33 93 45
animationvalleedelamarne.jimdosite.com

COULONGES-COHAN
FÊTE DE LA BIÈRE - Lundi 13 juillet 

soirée organisée par le comité des fêtes
Place communale - Concerts gratuits

Melting Pote & Spirit of Rock
Restauration (Burger frites)

et buvette sur place

VOYAGE, VOYAGES
COMÉDIE MUSICALE 
au Mail de Soissons

Vendredi 6 novembre 2026
Repas + spectacle
Infos/inscriptions:

Club des Loisirs de Jaulgonne
M. Alain Pichelin 06 11 53 97 41

VILLENEUVE SUR FÈRE
BROCANTE  - Samedi 15 août

Restauration sur place
Infos : 06 72 15 97 36

SORTIE
3 JOURS EN ALSACE

Marché de Noël du 28 au 30 novembre
il reste 2 places pour un couple

Concactez dès maintenant
le 06 87 21 20 99

(association les Amis des COOP)

DORMANS
EXPOSITION “ETAT DES LIEUX” 

de Gérard BATALLA
jusqu’au 26 juillet 2026

Dessins, peintures, photographies, 
installations plastiques, sculptures.

Moulin d’en Haut
Du jeudi au dimanche 14h30/18h30

Entrée libre

CHÂTEAU-THIERRY
CONCERT DE PIANO 

Vendredi 3 juillet 2026 à 20h 
Au Temple (Pl. de l’Hôtel de Ville)

par Nicolas Zannin, pianiste 
et Simon de Gliniasty, baryton
Oeuvres de Brahms : fantaisies 

pour piano et Dvorak : dix chants 
bibliques. Entrée libre

(association des amis des temples de 
Château-Thierry et Monneaux)

MONTMIRAIL
CONCERT GRATUIT - KENAVO 

Samedi 4 juillet - 21h Pl. Rémy Petit
(repli salle R.Perrin si besoin)
C’est avec un réel plaisir que la 

Ville de Montmirail accueille pour 
la première fois le Groupe KENAVO 

de  woodstock à Katmandou. Ils 
sont originaires de Pleurs, petit 
village à côté de Sézanne, ils ont 

écumé toutes les petites et grosses 
scènes de France  Ils sont cinq 

passionnés de musique celtique, 
qui jouent  en kilt s’il vous plaît !  Et 
c’est à grand renfort de bombarde 
et de cornemuse qu’ils interprètent, 
avec une énergie débordante, leurs 
très festives compositions, souvent 

un brin contestataire, mais aussi 
qu’ils reprennent des classiques 
du répertoire celtique, marin et 

bretonnant, de Soldat Louis, Tri Yann 
ou bien encore Matmatah.

CHÂTEAU-THIERRY
MARCHÉ CAMPAGNARD

& ARTISANAL
Dimanche 5 juillet - 9h/17h
Place du Village St Martin

Animations : Claude le magicien à 
12h30 et le duo Steel and wood à 15h

Restauration et buvette sur place.
(organnisation : association du Village 

St Martin,Vincelles, Le buisson)

Artisans, commerçants, entreprises, associations, 
communes, collectivités : vous souhaitez diffuser vos informations 

(magazines, catalogues ou flyers promotionnels) en boîtes à lettres ?
32 500 boîtes sont à votre disposition sur le territoire du Sud de l’Aisne,

vous pouvez choisir le secteur adéquat ainsi que le nombre de documents
(à partir de 1000 ex et jusqu’à 35 000 ex).

Consultez-nous par mail, demandez un devis :
publicite@journal-pourvous.fr   
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DORMANS 
SAINT HIPPOLYTE, le 
martyr romain qui veille sur 
Dormans. En centre-ville 
de Dormans, l’église Saint-
Hippolyte est l’un des plus 
anciens édifices religieux de 
notre secteur de diffusion. 

Sa construction débute au 
XIIe siècle, à une époque où 
Dormans s’affirme comme 
un bourg important de la 
vallée de la Marne. Elle est 
dédiée à saint Hippolyte, un 
officier romain converti au 
christianisme et martyrisé 
au IIIe siècle pour avoir 
refusé de renier sa foi. 
Au fil des siècles, l’édifice 
est agrandi et transformé, 
mêlant architecture 
romane et gothique. 
Son imposant clocher 
témoigne encore de cette 
longue histoire. Traversant 
guerres, reconstructions et 
évolutions de la cité.

CHÂTILLON-SUR-MARNE
URBAIN II, LE PAPE 
CHAMPENOIS 
Visible dans la vallée de la 
Marne, la statue d’Urbain 
II est l’un des monuments 
les plus emblématiques 
des coteaux. Érigée sur les 
ruines de l’ancien château 
des seigneurs de Châtil-
lon-sur-Marne et inaugurée 
le 21 juillet 1887 devant 
entre 10 000 et 20 000 
personnes ! (selon les 
syndicats de l’époque), elle 
rend hommage à Eudes de 
Châtillon, né ici vers 1042 et 
devenu pape sous le nom 
d’Urbain II en 1088. C’est lui 
qui lança, en 1095, l’appel 
à la Première Croisade lors 
du concile de Clermont. 
Dressée au sommet de la 
motte féodale où s’élevait 
autrefois le château familial, 
la statue domine aujourd’hui 
les coteaux champenois et 
rappelle qu’un enfant de la 
vallée de la Marne accéda 
un jour au trône de Saint-
Pierre.
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L’installation d’une borne de re-
charge ne s’improvise pas. Bien 
plus qu’un simple branchement 
électrique, elle nécessite une 
étude précise de votre instal-
lation afin de garantir sécurité, 
performance et conformité.
Faire appel à Dardot électricité, 
habilité IRVE (Infrastructure de 
Recharge pour Véhicules Élec-
triques), présente de nombreux 
avantages : la sécurité, la perfor-
mance optimisée, la conformité à 
la réglementation en vigueur. 
La sécurité, car une borne de recharge sol-
licite fortement votre réseau électrique. 
L’installation doit comporter les protections 
nécessaires et s’assurer de tout risque de 
surcharge, d’échauffement ou de dysfonc-
tionnement. Les bornes de recharge d’une 
puissance supérieure à 3,7 kW, impose l’in-
tervention d’un professionnel qualifié IRVE. 
Cette certification garantit des compétences 
spécifiques à la recharge des véhicules  

électriques. Avec Dardot électricité 
vous avez la garantie d’une installa-
tion conforme à la réglementation.

Des performances optimisées
Chaque foyer et chaque véhicule 
ont des besoins différents. Dar-
dot électricité vous conseille sur 
le choix de la borne, sa puissance 
et son emplacement afin d’obtenir 
une recharge efficace, confortable 
et adaptée à votre usage quotidien. 
Cette installation correctement di-
mensionnée contribuera à proté-

ger votre véhicule, votre borne et votre ins-
tallation électrique contre les défauts et les 
surcharges avec un interlocuteur capable de 
vous accompagner avant, pendant et après 
la mise en service. De plus, l’accès à cer-
taines aides et garantie est possible, selon 
les dispositifs en vigueur, l’intervention d’un 
installateur qualifié peut être une condition 
pour bénéficier de certaines aides financières 
ou pour garantir la conformité de votre ins-

tallation auprès de votre assureur, rensei-
gnez-vous. Parce qu’une recharge sereine 
commence par une installation fiable, faites 
confiance à Dardot électricité, professionnel 
qualifié IRVE. Vous profiterez ainsi de votre 
véhicule électrique en toute sécurité… l’es-
prit léger !

PUBLIREPORTAGE

Faites installer votre borne de recharge 
par un professionnel qualifié

Vous venez d’acquérir un véhicule électrique ou hybride rechargeable ? Pour profiter pleinement de votre investissement, équipez votre domicile 
d’une borne de recharge performante, sécurisée et adaptée à votre mode de vie. Passez à la mobilité électrique en toute sérénité !

6, route de Mont Saint-Père
02400 ÉPIEDS

07 82 76 84 34

électricité générale

MONTFAUCON 
La galerie d’art “Rendez-
vous” propose  une très 
belle exposition de l’artiste 
Sheraf jusqu’au 16 août. 

23 tableaux huiles, 11 très 
grands formats, 3 grands 
formats, 5 moyens et 4 
petits (musique Henri-
Claude Fantapié).
Originaire du Sud-Ouest, 
Sheraf vis actuellement en 
Lozère dans un petit village 
proche de Florac. Depuis 
son enfance, le dessin 
prend une place importante 
ou il y consacre beaucoup 
de temps. Sa peinture 
crée des collisions entre 
histoire de l’art et culture 
de la rue. Ses œuvres sont 
nourries par des influences 
venant du Street Art, de la 
bande dessinée mais aussi 
d’artistes aussi divers que 
Mucha, Pollock, Francis 
Bacon...  à découvrir
Galerie d’art, au Hameau 
les Gillotins - Ouverte tous 
les jours 10h/18h. Entrée 
libre et gratuite. Pour plus 
d’informations : g-rdv.com
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8816€90

GAZON ARTIFICIEL GREENGAZON ARTIFICIEL GREEN
NANTES 2X4M - NORTENENANTES 2X4M - NORTENE
Aspect naturel avec brins de 45mm.Aspect naturel avec brins de 45mm.
Dimensions : 2 x 4 m - En PE + PP.Dimensions : 2 x 4 m - En PE + PP.
Soit le rouleau de 8m² à 60€ au lieu de 121€90.Soit le rouleau de 8m² à 60€ au lieu de 121€90.

GAZON ARTIFICIEL GREEN
NANTES 2X4M - NORTENE
Aspect naturel avec brins de 45mm.
Dimensions : 2 x 4 m - En PE + PP.
Soit le rouleau de 8m² à 60€ au lieu de 121€90.

7715€24

55
WOODPECKER GRANULÉS DE BOISWOODPECKER GRANULÉS DE BOIS
100% résineux - Sac de 15 kg100% résineux - Sac de 15 kg
La palette de 70 sacs 364€70 soit le sac à 5.21€.La palette de 70 sacs 364€70 soit le sac à 5.21€.

WOODPECKER GRANULÉS DE BOIS
100% résineux - Sac de 15 kg
La palette de 70 sacs 364€70 soit le sac à 5.21€.

À PARTIR  DU 24  JU IN  2026 -  DANS LA L IMITE  DES STOCKS DISPONIBLES

499499

SoldesSoldesSoldes
Des mi ll iers d’articles jusqu’à -50%

C h â t e a u  T h i e r r y

€21€21
le sac de 15 kg
pour l’achat

d’une palette

1 heure location

camionnette

OFFERTE

OFFRE LIMITÉE À 24 PALETTES

SUR TOUTE LA GAMMESUR TOUTE LA GAMME
DULUX VALENTINEDULUX VALENTINE
CRÈME DE COULEURCRÈME DE COULEUR
Formats 0.5L / 1.25L / 2.5LFormats 0.5L / 1.25L / 2.5L
Valable sur les produits signalés en magasin.Valable sur les produits signalés en magasin.
Panachage possible entre couleurs etPanachage possible entre couleurs et
formats : le moins cher des deux produits estformats : le moins cher des deux produits est
offert en remise directe en caisse.offert en remise directe en caisse.

SUR TOUTE LA GAMME
DULUX VALENTINE
CRÈME DE COULEUR
Formats 0.5L / 1.25L / 2.5L
Valable sur les produits signalés en magasin.
Panachage possible entre couleurs et
formats : le moins cher des deux produits est
offert en remise directe en caisse.

STORE MOTORISÉ À LED 3.95M X 3.5MSTORE MOTORISÉ À LED 3.95M X 3.5M
Structure aluminium et acier. Toile déperlanteStructure aluminium et acier. Toile déperlante
300g/m². Ouverture par télécommande ou300g/m². Ouverture par télécommande ou
manivelle. Disponible en gris ou en taupe.manivelle. Disponible en gris ou en taupe.

STORE MOTORISÉ À LED 3.95M X 3.5M
Structure aluminium et acier. Toile déperlante
300g/m². Ouverture par télécommande ou
manivelle. Disponible en gris ou en taupe.

€50€50
-50%-50%-50%

€00

€45€45
-50%-50%-50%

CARRELAGE SOL ASTON MARFILCARRELAGE SOL ASTON MARFIL
En grès cérame émaillé, facile à entretenir et durable.En grès cérame émaillé, facile à entretenir et durable.
Carreau de 30.4 x 60.8cm. Boite de 1.66m².Carreau de 30.4 x 60.8cm. Boite de 1.66m².
Soit la boite 14€03 au lieu de 28€05.Soit la boite 14€03 au lieu de 28€05.
Soit le m² 8€45 au lieu de 16€90.Soit le m² 8€45 au lieu de 16€90.
Quantités limitées à 250m².Quantités limitées à 250m².

CARRELAGE SOL ASTON MARFIL
En grès cérame émaillé, facile à entretenir et durable.
Carreau de 30.4 x 60.8cm. Boite de 1.66m².
Soit la boite 14€03 au lieu de 28€05.
Soit le m² 8€45 au lieu de 16€90.
Quantités limitées à 250m².

le m²

€50€50
-50%-50%-50% le m²

Voir conditions en magasin


